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pain frais toua IW 

tour U parole et s'exprime à PM prit en c 
termes : 

Monsfenr le Mai». 

J choral» rOrpJWon des Donc pas d'aum'llenon dans son volelneiie.dôoe An aom <j.6 ia société ch 
• nain fourni ehNlalp.rlMbouluuri «11M r r o t w ui#wri je vous remercie de la récep-

J'en arriva maintenant an rapport qui T 
noua Hra présente-

Le rapporteur parla daa boni de pata avec les
quels on traatraarmlL miis n i d que les pau-res 
«"*!«"» a*e A a l s o f defViaâde * de cWbua 
qu'Us rHOi*M«aF£^dajb«tfau».ne«TCroye» 

U an axiale u.ainieannt quaad esVtol» en eeeisté 
vead on échange eon i«m. 

Je «aie bien que la boulangerie da la ville a de* 
petrlne mécaaiaaee, « M -en sx.tu.enc et aa grande 
ïabrloation permet d'établir du pain A meilleur 
eompU que lee boulangera ; .nets eaw-ai ont -assJ 
dea outilUgee parfaite, dee pétrins mee iniques et 
leur pris de reriant ne eeralt pae supérieur I eel«i 
de la Tttle a'ile n'armlent p •« beaoln 1' da conduire 
Il pain i domicile, ee que ne fait paa la bureau de 
•ienfalasaoe al ce que le rapporteur a oublié de 
compter «an* ta dépenee totale de l'année 1891 ; et 

«Me pouvaient, eee.ro. U ville, Caire •»*•-
affama sem paver peteete. eeotrib^t.onJ, mtérèta 

MMe rafJpftrMhr aeeusVuaîe^OTonifc Je WrOOO 
fr. par an. oui* je M amis eouuanoi M ""*" 
eelottla : ni mi je prends ui 
lWi 0 9B.M, las^bouUnge 
économie de r 
que le tilovl 
muMalie lei 
ne neaa. in t an 
ouvrière de la boalangerte, 41 Inven 
du oui-eau de Banafiieene». « je trouve 556.W8 k. 
76-Jrantmea4«v«l« - » J M fr. Hat née ».l>00 
rranïe. 

Dose, .'économes réélit de 19.M4fr.B 
liment dlipararWpuMtr'a fart defalqui 
frnuaa de d*pen*ge à Mrs f 
psgea et *noore» finf»< 
seront p e s t U S fi 
U ternaire leva ee 
entre arien. 

Entait», m jesiours. 11 faut bien 
si M. la rapporte»* n'avait 
erreur en comptant 
l a . aweoi 
(je pets en 
bmaaneeii 
de Ofr. 1763 « . 
aail fe*dr™it'dL 
1WIgaraitdeifr. ____. 

Am*t donc, ji ma réfuan 397,6(W "pain* pour 
H7.7M fr. Ot fceMat attiT4.JWf.77f f «Mon 
nu revteni datWaVIe kilo, màli'Si en'coup* 4 
1 k. 330 eomme paaalant les psiae de 1S91 on a 
eeulemeot 636 893 b. «M ou un revient aa 0^768 

t réconemia i«.r duit 4 0,0248 et A l* ,4t .« s» 

vient pour 
propoaant 0,30. Il y • 

tietoflm a o i n w n qui» après tenr travail, 
ntretiennent 1 art musical, a dû, pour pou-
ok participer i ce concours a'impoter da 
-rands sacrifices. 

Vou.-. dirm peut-être, U le maire, que ta 
somme de 1000 fr, que le Conseil municipal 
loi a allouée devait être suflsante ; c'ôlett 
une err- ur, car celte société qui n'a pas voulu 
reculer au dernier moment, a été obligé da 
faire quelques dettes. 

Au nom de 1 Orphéon des Travailleurs, je 
compte, n . Te maire, que vons eorittnnerei 
d'apporter n*.n*r que M V. les coeee'llera mn-

jl ic ipwx, votre oanoaufa efficace i cette so
ciété *ni mérite wrfaiMiaBBit csmaidératioa 

•netodY I 
Ce petit fltscotirs prononcé fl'una'roix ohau-

de et vibrante fat frtnétiqnem*e?t wapteudi et 
dee cria de vive iaitsureà f as font entendre. 

H. leste** rèpeddUn* % u u » l . « dit m» 
l'administration fera tout non posa»' 

WË. 
8lfc,U. 

Irê, bwoiit 

II» d, 19 MU*. 
: W.WAb. on «joui. Us 18.000 

•>."i«i«?.™>*.^> revien» deO. 3887 et « 

Je cron, meaiieurs. 

leur circulaire du 3 décembre 18Ï 
iiraitedina 

ipter intérêts et 
âmortieeement, son pris ne serait paa inférieur 
anale plutôt eupériear S celui des boulangera. 

lite de .iiâtrlliu-
moyen de voiture* 
l f udraii acheter, 

Le réeultat 
donner de aaoAflce A la • 
Uon an domicile dn« pi i 
du Bureau de bien faisan 

s les conclusions I 

J» «rôle avoir nffliamiaant démontré qu'il n'] 
a plus d'avant^) pour U vile, et môme reileruit-i 
un bénéfice qui aa peut jamais ère que fort m,-
nlme. penies-voae qieKvl le abeenn eve char 

Cr de oeUe slT<tt» flnsiate «tfhc pour lanaer aui 
ulangers le monopole de leur oinmerce. • 

L A ré««ptloBi aie l 'Orphéon) eloei 

« Orphéon dea Trfl veilleurs, 
obtenu en premiàre division, au conet 
Pontoite, un si beau succès. 

Dés six heures 1(3, l'animation aux aborde 
da la gara était considérable, on ne voyait 

Sur le quai de la gare attendait notre ex
cellente Musique municipale qui, sous la fo
nction de son chef émlnent, H. Oryeey a, & 
l'arrivée dn train, à ? h. 25, exécuté d'une fa 
«On magistral-», la Marseillaise, soulignée 
d'applaud saements frénét ques. 

A leur descente dn train, las membres de 
l'orphéon sont en nn rien de temps assaillis 
par leurs parents et «mis et couverts de bou
quet* et tourna) oe)e. 

U. Maanrel Jdaiglea, rheaorable conseiller 
général et président d'hoa-oeur de la société 

i DOtae fsHae et daa 

lafaS".' d'sUa^iaWtiBaffèttJsaMdemt'neur* 
r s i exile fixé» aeiar Ma aTésaUoa* exelse M 
antee simulianéaieat. r 

— Depuis huit ans environ, 
™mplimenta dont'rous voulez bien noua un ancien Usaerand nommé Henri Vanrullen, 
honorer: os à quoi j« suis pereonnellement ' né A W-rvioq-Sud (Fford), habitant Lineelles, 
touché, ayant le plal-ir d'être le président I entretenait dee relat ona coupablea, avso U 

de dépaaaer l-s limite-' permises parle budgjet. 
On fatt alTSoircularleacoapaa de ch*m-

psane et nn vivat est chanté en 1 honneur d 

rullen adressa au juge d'In-truction de Lilla, 
« M lettre l'nccuBaat d'avoir raie la fea abes 
lnf, Is femme Tytgat confirmait estte dinnn 
osltton. 

Ou fit «quêtas 
. le ordaswanaa ' 
•rftur daTytgai, 

On suppose que la seul but de l'amant et 
de la femme était de se débarraauer du mari. 
En effet, avnt snalheoream a-iail «U eecdjam-
né, la femme pouvait demander |« dlTi 
son profit. 

M. Dailelé fit arrêta» A Werwléq, Vanrullea 
«otte le chef At dénôawiaelon ealomaieuse, et 
11 n «té conduit dans la soirée de aamadi à U 
maison d'arrêt de Lille. Lundi, Tere'Oaeu»-

l l»du matin, la femme Tyigat fat 4 

kcoompagnve dea Mtrea aociétés, »'eat dirigé! 
rare son Ucal, rw ' ' 
Jon le plus grandi 
dent tonte la Bofrée. 

Au moeaent où le cortège passait sur la 
Graa.la Hace pour se rendre ( *m local, M. 
Derioninck, président dn cercle de Plndustrie 

du Cotiuaarca, accompagné des membres de 
corumi-iioti du cercU , s'eVt av«noé vers la 

voilure où se trouva ent les prés'dpnt, vice-
préHtdeotaat chef de la Chorale et n remis su 
Chef une splsndide couronne. 

M. Masaral-JongieE a reaierojé ces mea-
•it'Utt de nette marque de sympathie. 

FOUIHITTE. 

hantât 
cité et remet é si. Mortier, directeur, an 
eplendide bonaii**. 

De nombreux cris vive MeeOrel I vive le 

P Puis H. Dreiïii», aaoreuire général delà 
mairie anubaitf la blMMsuie aux vainqueurs 

Ville. 

çons trav>l liai ent à Un groupe de 
construction A l'angle du boulevard et de la 
rue Victor Hugo. • 

Un manœuvre vint déverser un panier de 
br-ques sur l'échafaudage. 

Par suite de la secousse, les pièces de bois 
sortirent de la murai lia et récbaarandaga s'ef
fondra, entraînant 3 ouvriers dsns la chute 
d'une hauteur de 3 métrés. 

On les releva portant tous des blessures 
plus ou moins graves. Le plue grièvement 
atteint est le nommé Joseph Uowan, 17 ans, 
qui porte une plaie grave A la naissance du 
tibia gauche. Les deux autres ouvrier-, Jules 
Eggnrmont, 36 ans, demeurant A Reokeoi, a 
reçu dee contusions a la face et A l'épaule* 
gauche, une p'aie A U cuisse droite et un* dé 
cturure du ruir caeralu. 
Le iro sièmo a £té nulus sér eusement atteint 

une plaie à u tête ci a la main droite. U a pu 
'ail dana ^'après-midi. 

germont, rewn.Ii.it à Beckém. 
IU travaillent iiour le compte de II. Derville, 

/ îdjaifl lcntloii des I * 
Hvrea * d l n t r l b n r r e n p n x a s i «Me>-
\*m dea éoej|«m CJMnnaswsUeaj est 
1 N 9 3 . — Le lundi 10 juillet 1893, i 
trois heures de relevée, dane an* des eaUee 
de l'UOtel-da-Ville, U sera procédé à l'adjudi
cation publique, eur soumissions cacheté», 
* la fourniture A faire, A la villa de Toar-

ng, des iivren A distribuer en prix aux 
élèves des écoles communales de garçons et de 
filles, en 1893, évaluée é 4,300 r. 

L'adjudication ee fera A (tant) pour cent de 
rabats sur les prix compris au catalogue des 
libraires ou éditeurs rappelés au cahier des 
chargea, sans que le rabais puisse être ex
primé par fractions de franc autres que par 
25, 60 o.u 75 c. 

L'S soumissions qnl seront déposées dans 
la boite A ce destinée, gslerlt du 1er étag», 
à l'iffltel-de-Ville, ou sur le bureau, le Jour de 
l'adjudlcatck «taftt louvertur» de ladite 
boite, seront ouVerws par le maire, assisté de 
deux conseillers municipaux, en présence de 

ir municipal, et le soumiBslon-
t aurra offert le rabais le plus élevé 

•ssaB 

I* corWge H forme peu i peu 
•nt'ent : 4aa> c a m t e n « « T 
»i.n«e«i a m u U nuetqse ttmot»pei«.'U 

Oentfat,taa>a<il|aa1oii^e l'Harmonie toair- areflrare.' 
qjuennolse, la Fanfare dea iaUmes, une déJé- ' 
gatlon de le Société chorale Les Mélophiles, 
POrphaon Touxquannai», la SoùâU chorale 
les Trouvé es, l'Orphéon des Travailleur*, 
derrière eux et an va ture, las membres da la 

Le,cortège aa dirige vers la mairie par les 
mes de la Gare, de Roubeix, da Tournai et de 
IHdteMe Ville. 

Sur tout le parcours, lee vainqueurs soni 
salués par lee acclamations enthousiastes de 
te fouie. 

lia magnifiques couronnes et bouquets sont 
remis i ln société par presque tontes les su-
ciétèadala ville. 

Parant lea couronnes offerte* on a particu
lièrement remarqué celle de la société orphéo-
•IqvjM les Grick-Slchs > que ht. £ . aUaqral, 
U dévoué et télé premoasU de oatte aocièté, 
n Pémla au prè#Mnat èa l'Orpheou. en lui 
aérassent toute son admiration pour lee ma-
gBiflqaae aneeèe du eonoonn, de Pontotse ; 

IO raba a, il serait t 

pululoo 
Cet tndiTiau, qui a été arrêté plu 

pire eepèee; tantôt il implore U pitié, disant qu'ÏI 
maraada Ou mendie pour subvenir 4 ses vieux pa
rents, hier il simulait la folie. 

M. le commi-iaire de police da 2e arrondisse
ment qui a Interrogé l'individu sur le- roublardises 
duquel il cet fixé; l'a melnlenu en état d'armU-
tion et 11 sera transféré aujourd'hui » Lille. 

CAISSE D BPARGNK DK TOURGOaNO 

Séano** des i8 tt 19 Juin 

Rôle des opèratione de de la Caisse mère 
et dee eueenrealae 

Vereementa 
Tourcoini ID-Jltîl déposants dont 10 nonv. « n o 

•-. (t>.i is - 7 - îaaw 

Tooreoret f»-) 57 temb. «uni 14 souv. tt.]ft97 

" " "î z ! : -.jgS 

ira •% sarvlee pendant le aioti 

M. L. Uenalar, I . Garatte, 

•rberveaux 

«a la saatahateav tonaàinoari que le Consalï 

Sandpal a bien voulu lut apporter, i l'effet 
• « • / l » airt >n • « • » • « rruwirineTU, » . Diuymi t u mirit 

Z3g2^$S£Z ar*ftî 
i environ, Vanrallea fut l'as-

fWdsmt lea- relations dn Van rullen et de la 
femme Tytgat, trois incendies éclatèrent en 
quatre ans chei le sabotier ; peu de tempe 
après avoir été chassé d* cher Tytgat, Vsn-

tour arrêtée et_eonduiUèL lie. 
Les apoux 

dont l'aînée, 
être témoin dans l'affaire. Trois 
en ain jours au mois 4 e décembre dei 
deux jumeaux àgJsdequti 
tant de denx mots. 

'ormes) 
environ (garcon>| 
bleua» nez court, 

eolant de 4 
blond, figera ronde, « ' 
b-iot coloré, (tracs de boutons au menta«k 
vfltu d'un tabl er noir, euloitee noires, bti 
gris foncé, galoches genre bottlnae, a été re
cueilli dimanche 18 courant, vers 9 heure* 
du soir, an hameau du Molinel. 

Cet enfant ne peut donner aucun i 

Cbéreae;. — Les lumières du Conseil munior* 
«1 M aoui tèuoles samedi demies, su nombre *e 
ils. 
On racontait dans le public, qu'il s'agissiit ne 

iscuier les m- snrea A prendre pour l'arrivée de 
louieigueur l'arehavêque de Cambrai A 1' 

_ fonda nécea* 
sairea A effet de recevoir dans nos mura l'illustre 
compagnie dei e* peurs-pompiers de... BOUT in*» I! 

11 n'en était cependant rien 
Il dev.it être question (ont 

der t nos éditée leur avis aar le maintien ou 
prutiion de l'einpM d' 

de daman-

o'..i 
t.dela 

croire que. malgré sette 
trouvé sis t 
rie départ 

t trouvé sis R&valifa, 

Noaa eapérona bien qae l'autorité académique ne 
tiendra aucun oom; te decevo'.S, ~ ' *' 
looa le* gène sensés eu village 

>. qui fait la risée fa 

L I L L E 
LA 

Double noyade de l'école de natation 
L ' i d e n t i t é d n s e c o n d c a d a v r e 

noyé. Voici dans quelles circonstances : 
Hier uiatn, en faisant de nouvelles recher

chée, on trouva par terre, i la place où 
étalent été déposés les vêtements de Bacqeet. 
un jeton de cuivre portant le numéro 34 et 
Identique k celui trouvé la veille «ans l'une 
des poches de Bacquet. 

Le magistrat pensa avec raison que le se
cond noyé pouvait également travaller A 
l'usine de Fivee et il envoya nn agent pour 
contrôler ce dota 1. 

a mina 
reconnut appartenir à M. 

Paabeck Alfred, dit Fernand, 22 ans, céliba-
i.ajoateor, demeurant chemin dès Huiles, 

âlaet ayant été mis sa courant de l'aflai; 
par les journaux, se présentèrent à la Morgue 
et reconnurent leur enfant. Leur douleur, on 
le comprendra, était navrante. 

Bacquet avait quitté sou travail lundi ma
tin * onze heures. Paabeck qui faisait partie 
de l'èqaUne de nuit accompegna ton camarade 
et tous deux firent sans doute quelques Uba 
(ions dans plusieurs estaminets. 

6 étant dirigée eaanUe vers l'école da nata
tion lia sa déshabillèrent, mais par su*ie de 

pied. Se sentant 
ponna A son camarade. 

Ce derlii rqui.liii aussi,lavait A peine nager 

nombre d'égratignui 
Les baigneurs qui se trouvaient très nom-

breux dans le grand bassin n'ont absolu
ment rien entendu. 

Lorsqu'on a découvert les denx cadavres, 
ils étaient placée A quelque dis tan oe l'un da 

U. vers sept heures, nn t , 
i à la hifurcat oo de BaiHts-A^nèi l 

t quelques voie». 
la s occaaiofuié une certaine psrturbatfoi 
, l'eutiée dee trains an gtre drUlla. p # 
toute la sotrés. On a Tu faffe rouler le« 

is sur dea voies qui ne leur sont par nabi. 
,ion t tonte 
trains 
tuelies: nèanmoii . 
causée n'ont pas été très Importants. 

L'essentiel est qu'ici, oomms i La Kade-
Wue, on n'a aucun accident de personne a 

les retardé qae cela n 

n da mmletre Se 

iKfVsitvV 
ttrti a'aa est pae è Son eosp 
arèttas «yea as atgttaU* 

Î environ quatre oenumatrss a M forge ejpee 
n couteau dspecae. Le de Hier MpèaeWue 

qui lui a dnnni les pseeabars eoées l'a éail ad-
sn-ltre d urgence A l'hôpital ds la GJhajaéa. 
U. Bruynel est marié et était sorti de 

r ou 11 était en traitement 

5S3^^8avy>t^ 
LEriypjrD 

U i e n e M i i N l l , . -
(•orne* da feMràt aWa fr 
U Trille. 

* « • b W . . IM or, m a » ̂  u . î lBJr 1 -
ip«o-pe»plen, mn-lcleu, eanlim ri 1er ' 
immiMilM de U Ole ont «te Irte eulrU 

VM idx MI «M amwMtaeM àOralit. 
quatre bearee, U mulrr 

meoqaé. 
Le ballo» le XUlMail-TMtl 

Btr tulte de l'icetdeot do chemin i 
edele ln^U CdttWJÏie <• J.1 

*DNmî'ï«%(m. d»°!bob'« «oorc« dM u ' M . 

L'exoelleate mueiqae ta fanfare artîtt 

K 8 henre,,Ml f«lt le Un 

Primée : îreVrelinghleo; 3e, Comlaee (Bel-

' Ml^flvss^ilsyiflaaan 

Zulma Boulas. 3 aaa, rw di 

« i 
UUkiHe 'Vudnboucbi. fflT 

le DerleeeeBr, I mole. 
74 bli— Aloebt < M H M . M e w 
' LléUert PalroliD. 1 mole, ru, lia). 

^i - * - . . "" ' '» '? ' - '^" - .« 

: **•? 
••\P?r-

Hlaklare public : M. ËSrtjole. pVoBreM ee'la 

ecl M i t a ™«cie é», laa lee» 

r.lri. - Uaecut ItMlbln H> 
sBlfUli B * e reCTéraTon. 

Auêimce dm 10 «bit» 

i»'f ienéw erèsarat *« sear, ssarLane Oens-
, A Calaia, où ils esaayérsnt d'ouvrir la par e 
i sasiion «a atear atartra, usnaneii et éat-

r Msicot, msrehsnd de pommes de terre 
it la boutique était Installée ee face de 

baison, lea aperçât et leur dir-cjuelcs ènoax 
étaient abaeata. 

îaaéraat sktrs, ea^jècaaWLsAs^nn^^é 
ée nouveau vers la maison eu sieur afortin. 

Après avoir escalade un a i r bmtda 1 m. 80 sé
parant le tas du Fssjt-Pntaf! de sa aaar a* aSear 
Bagniei. et ans palieeade hauU de 1 m. 80 empa
rant cette eoar A celle an alenr Martin, Us pénétré-
SèjÎT.Ï ATSM'OÎ. ÎT lïtnISmtïn d*!-? 

s'Introduisent A l'aide d'escalade par 

' • frases eavlroa et unpeaaet de dgar-

ds«i l'éfieerte. de 5 kj-

n tiroir CoaMé en duc, SS-SÉT; 

I abolemenls de son anisa, 

Raaeon fut arrêté qnslqaee JOUTS ptee tard. Aa 
are d'une pereuietiloa preAtcjaée chea lai. en re> 
ou ta uns partie der objets vSlée. 
Quant 4 Brier.il n'a pas canote pu être reuonvé. 
Beason avoue sa culpabilité, mais reporta sur 

BrteTla plus grande part de reaponeabilité préten-
dent qu'il s'est borné 4 faire le guet. Les plui 

renseignements ont été fournis sur le 
,r.- -M sans aeeaséa. 

R •aans déjé encouru trois conéassaauonspour 
vole, éonl la dernière è cinq ana de réclusion. et 
Brier* deux son dam nation e pour refus d'obèli-

itragae A un supérieur et ceeps voke> 
on a été eoedemn* A huit ans de travaux 

lWeè. 

aaa ee tel d ta aadeai —A 
saaé Philippe Goi. égé de 67 MU, domutique il 

applicatioQ de la loi Bérenger. 

nr: 
^?SS* 

w «WH, C ttWUlX 
' »»Kl t totfeil n comptant toue 

M U n c a U j 

bUt&M X< I0UMM 

BULLETINfFINANCIER 
P*a. l«»juln 11». 

AujouriTiul la marchi eet plie fatble. I a* af. 
fairee de Slàrn earfaat a> prélr" -

Isa^H'dWtt É^aîSS 
da M.Oamaio balacant t » e*l l | i i ln ; » , r * 
eeace da ropioriSoo qu'alla, r.Ioalr«l aaaa lee 
C % £ ' n c X i « e ' J ! i , a ( e o > t p a i lejcMea par la 
rtealloo de la raau. 

t a Banque de France fait 1915. 
Le Crédit Fonder »'inecril an DTdnea fermele 
U Gréd» Ljonnaïc e'eri na|ocie de 7 « i Km. 
La Camtevr Nallona|.at CKnaajpei ejttren 

aontann à wo. 
On H W m h aacUU fdnereli i 169.50 al «K. • 
L'obUfattoa 8 0i0 deelmneablM de f rance eal 

demandî. à 386.». le i Of) i dee innncMtlona 
«174. 

L'action de la cociôt* Axiagooiae 'BlactrtajÉi aet 
ferme ft bll.V M 512^0; aa aait que l exercice en 
èsunae praMria dîne l a i n l l l > ' » , a a W « 

L'oblfgeUoa dee Cberjba £eoit6tniquci eal t 
418. 

»e«é .<3«rtb^*a ,2SbM?-pî t 

Le Comptoir île Cbuigt 
k. PAJOT & CH. LEFEMRE 

U L U I ' R o S B à K 
•SbU. n e Nationale | • , m de la rteae 

aP41KlwadUtam.n l à praeadial*. an». I 

enta. rie.. 

gouvillu à lu $*u. 

Qui l*a donc m'a dans cet état T demandé 

- Maman, répond 1 entant avec ètoane-
menf 
dee ' 

Tiens" de louer t répteter s 
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